
RETRAIT D’EDVIRSP

Mais merci quand-même 
d’avoir essayé de me caser

Venez comploter avec NOUS 
contre l’ordre moral :
A P uPa, Assemblée publique des Panthères roses, 
tous les lundis à 19h30, à la Maison des associations du 10e,
206 quai de Valmy (au dessus du Point Éphémère) 
www.pantheresroses.org   pr@pantheresroses.org
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Très demandée, elle reçoit “Pecs & 
Ongles” dans son cadre naturel, le Zoo 
de Vincennes, l’oreille coincée entre 
deux coups de fil.

Qu’est-ce que c’est que ça les UEEH ?
Les Universités d’Été Euro-méditerranéennes 
des Homosexualités, c’est une grosse semaine 
au mois de juillet dans les hauteurs de Marseille 
(sur le campus de Luminy) où se rencontrent 
des gens (lesbiennes, gais, bi, trans, etc.) qui 
se posent des questions sur le genre.

Un Club Med pour LGBT en somme ?
Pas du tout, puisqu’au contraire, 
chacunE met la main à la pâte. Le 
principe est que la gestion est partici-
pative, horizontale et féministe. Si on 
veut quelque chose, on l’organise !

Concrètement, il s’y passe quoi ?
Il y a la vie en commun, des ateliers, 
des débats, des soirées, des expos, un 
colloque dans Marseille, des projections, un 
cabaret ...

Comment on fait pour participer ?
Début 2009 on devrait avoir un nouveau site 
(www.ueeh.net) où l’on pourra s’ inscrire. Il y 
aura aussi un wiki et un forum pour proposer 
des idées, des projets pour les UEEH 2009. 
En Île-de-France, on se réunit tous les mois 

au PFIDUF (“Pôle FéministE îdf Des UEEH 
FéministEs”)  : un autre moyen de participer à 
l’ élaboration des UEEH. La prochaine réunion 
est mercredi 26 novembre à  19h30 (contact : 
cir-idf@freesurf.fr) : venez-y donc ! 

Bon et vous Katia, pourquoi êtes-vous investie 
dans les UEEH ?
Parce que ça a pour but de changer le monde et 
que j’aime bien les trucs qui changent le monde ! 
Passer dix jours dans un monde différent, en de-

hors d’ hétéroland, ça fait un bien 
fou, vous savez. Par exemple, se 
balader seins nus, ou en talons, 
se vernir les pieds – même quand 
t’es un « homme bio », sans que 
personne te regarde bizarre-
ment… Tu peux être comme t’as 
envie.

Quelle est la tendance UEEH 
2009 ?

Plus de gouines, plus de trans, plus de 
fond… Tout mieux.

Un mot pour donner envie au lectorat de gauche 
de venir aux UEEH ?
Viens, ça va changer ta vie !

Un mot pour donner envie au lectorat de droite 
de ne pas venir aux UEEH ?
En fait, y’a pas d’UEEH en 2009.

Rencontre avec M. Katia, 
du CA des UEEH

EDVIGE, c’est peut-être le prénom de 
votre grand-mère ou votre pseudo rétro 
sur un tchat lesbien. Le gouvernement 
est moins glamour…

EDVIGE, récemment modifié et rebaptisé ED-

VIRSP, c’est l’« Exploitation documentaire et 

valorisation de l’information générale », un 

fichier policier créé par décret le 1er juillet 2008. 

Il s’ajoute à une longue panoplie de mises en 

boîte  : ELOI, empreintes génétiques, « Base 

élèves », STIC, JUDEX, FNAEG, FAED, FPR, 

SALVAC...

  La nouveauté c’est d’élargir considérable-

ment les catégories de personnes susceptibles 

d’être mises en cases : seront fichéEs touTEs 

celLEs « dont l’activité individuelle ou collec-

tive indique qu’elles peuvent porter atteinte à 

la sécurité publique ». FichéEs sur simple sus-

picion, avant même d’avoir commis la moin-

dre infraction ! Le fichage des mineurs à partir 

de treize ans, jusque-là interdit, est désormais 

autorisé.

  Grâce à EDVIRSP, la police saura tout de 

chacunE : état civil, photographies, fréquen-

tations, déplacements, origine raciale ou 

ethnique, opinions politiques, religieuses…   

Sous la pression des associations, la mention 

de l’état de santé et de l’orientation sexuelle 

vient d’être retirée. Le message est clair : aux 

yeux du gouvernement, la sécurité publique, 

selon leurs termes, est menacée par touTEs 

celLEs qui ne peuvent afficher une parfaite 

santé, un certificat d’hétérosexualité, des 

opinions conformes aux valeurs de la droite, 

blanche, chrétienne et conservatrice – ten-

dance travail-famille-patrie.

  Aucune raison tangible ne justifie une 

telle surveillance des individuEs, si ce n’est le 

contrôle et la répression sans cesse accrus de 

celLEs qui s’opposent aux politiques racistes 

et antisociales menées par le chef de l’État et 

son gouvernement.

  La mobilisation contre EDVIRSP con-

tinue. Nous refusons le fichage, nous 

nous battons contre la politique ultra-

sécuritaire du gouvernement.

ÉPATE TA GOUINE

Le droit à disposer de soi 
et de son corps
  Être enceintE, passer le permis, fumer des 

clopes… sont autant de décisions qui mettent 

en jeu soi, son corps, son libre arbitre… et que 

chacunE prend sans l’aval d’un psy.

  Être trans, prendre des hormones, se faire 

opérer, s’identifier au masculin ou au féminin, 

changer de nom, sont un droit de chacunEs, et 

ne devraient pas dépendre de l’autorité d’un 

psy.  On ne  devrait jamais avoir à justifier de 

qui on est avant de prendre des décisions sur 

soi-même, et encore moins laisser à d’autres le 

pouvoir de prendre ces décisions à notre place.

 

La dépsychiatrisation 
et le retrait du DSM IV
  Les Panthères roses militent pour la dépsy-

chiatrisation des trans. Cela signifie que les 

trans ne soient plus obligéEs  de consulter un 

psy, mais aussi que la transsexualité soit 

retirée du DSM IV.

  Le DSM IV (Manuel Diagnostique et Statis-

tique), répertoire des maladies mentales, est 

établi par l’A.P.A., l’Association Américaine 

de Psychiatrie. Cette classification fait auto-

rité internationalement.   L’homosexualité y 

figurait jusqu’en 1972, et la transsexualité y 

est encore, sous le nom de « transsexualisme ». 

Aux États-Unis comme en France, les clas-

sifications psychiatriques considèrent donc 

les trans comme des malades mentaux, et les 

psychiatres y voient la cause du pouvoir qu’ils 

s’accordent actuellement sur la transition 

d’une personne.

  Nous demandons donc à ce que que la 

transsexualité soit retirée du DSM IV, ainsi 

que de sa nouvelle version, le DSM V, qui est 

actuellement en préparation et  sera finalisée 

en 2011.

  P arce que tu estimes avoir pris un risque, tu 

veux savoir où tu en es avec le VIH

  Parce que c’est mieux que de rester dans 

le doute (genre « je fais comme si tout allait 

bien » mais en fait…)

  Parce qu’une prise en charge précoce de la 

maladie rend son traitement plus efficace

  Le test de dépistage peut être prescrit par 

tout médecin. On peut aussi se rendre dans 

un Centre de dépistage anonyme et gratuit 

(CDAG), également habilité à dépister 

hépatites A et B, syphilis et autres IST. On 

bénéficie d’un entretien avec un médecin, 

on peut aussi prendre rendez-vous avec unE 

assistantE socialE ou unE psychologue. Il 

existe sur Paris une dizaine de CDAG (celui 

du Figuier – 2 rue du Figuier, M° St-Paul, est 

particulièrement accueillant).

  Si ton risque d’infection par le VIH remonte 

à moins de quarante-huit heures, tu peux 

bénéficier d’un traitement préventif  post-

exposition : il faut se rendre à l’hôpital (service 

maladies infectieuses) ou aux Urgences si c’est 

en dehors des heures ouvrables  (le traitement 

étant plus efficace s’il est amorcé dans les quatre 

heures qui suivent l’infection). Un médecin 

évaluera le risque avec toi, mais au final la 

décision te revient : si tu estimes en avoir besoin 

on doit te le prescrire. 

  Pour la liste des CDAG ou toute autre 

question : Sida info service, www.sida-

info-service.org  / tél : 0 800 840 800.  

vIH & ist : se faire dépister

matériel : 
– une bouteille à capsule

– un briquet

prise en main
A Saisir la bouteille au goulot, juste 

sous la capsule.  B Serrer le haut 

du briquet dans le poing fermé, en 

laissant dépasser le bas d’1 ou 2 cm.

positionnement
Positionner le briquet sur la 

première phallange de l’ index de 

la main A

mouvement
Il faut serrer très fort avec la main 

A, qui fournit le plus gros du 

travail. La B soulève en même 

temps le briquet vers le haut.

c’est prêt !
Éviter de servir dans une f lûte à 

champagne, ça casse tout.
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Viens,

ça va 

changer
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EDVIGE, on t’a reconnue : 
tu t’appelles Nicolas

contre la transphobie

 conseil n°1 : décapsuler les bouteilles au briquet  

En mémoire de Michel


